
Le Kenya, puissance économique d'Afrique de l'Est, élit son président

    @rib News,Â 09/08/2022 - Source AFP  Les KÃ©nyans ont commencÃ© Ã  affluer dans les bureaux de vote pour Ã©lire mardi
un nouveau prÃ©sident, mais aussi des dÃ©putÃ©s et Ã©lus locaux lors de scrutins Ã  forts enjeux pour la locomotive
Ã©conomique d'Afrique de l'Est, frappÃ©e par une flambÃ©e du coÃ»t de la vie.  Les 22,1 millions d'Ã©lecteurs doivent voter six
fois pour dÃ©terminer l'avenir politique de ce pays considÃ©rÃ© comme un Ã®lot dÃ©mocratique dans une rÃ©gion instable, mais
qui fut aussi le thÃ©Ã¢tre de graves violences il y a quinze ans.  
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  A Kibera, un bidonville de Nairobi, une Ã©quipe de l'AFP a pu constater l'ouverture comme prÃ©vu Ã  06h00 d'un bureau de
vote. A Kisumu (ouest), des files d'attente de plusieurs centaines de mÃ¨tres s'Ã©taient formÃ©es avant l'aube.  "Je me suis
levÃ© tÃ´t afin de venir et de choisir mon leader, qui amÃ¨nera du changement. J'ai de l'espoir", a affirmÃ© devant l'un d'eux
Moses Otieno Onam, 29 ans, au milieu d'une foule joyeuse.  Le duel s'annonce serrÃ© entre les deux principaux
candidats Ã  la prÃ©sidence, des figures du paysage politique dont les visages s'affichent depuis des mois Ã  travers le pays.
Raila Odinga, 77 ans, vÃ©tÃ©ran de l'opposition dÃ©sormais soutenu par le pouvoir, affronte William Ruto, 55 ans, vice-
prÃ©sident qui fait figure de challenger.  Samedi, dernier jour de campagne, chacun avait fait Ã©talage de ses forces en
tenant un ultime meeting Ã©lectoral dans un stade de la capitale kÃ©nyane, y faisant affluer des milliers de partisans, vÃªtus
de jaune pour le camp Ruto et de bleu cÃ´tÃ© Odinga.  Si aucun des deux adversaires, qui se connaissent bien pour avoir
Ã©tÃ© alliÃ©s dans le passÃ©, n'obtient mardi plus de 50% des voix, le Kenya connaÃ®tra pour la toute premiÃ¨re fois un
second tour dans une Ã©lection prÃ©sidentielle.  Quelle que soit l'issue, le nouveau prÃ©sident marquera l'histoire en
n'appartenant pas Ã  la communautÃ© kikuyu, la premiÃ¨re du pays, qui contrÃ´le le sommet de l'Etat depuis vingt ans et
dont est issu le sortant Uhuru Kenyatta - que la Constitution empÃªchait de se reprÃ©senter aprÃ¨s deux mandats.  Mardi,
les Ã©lecteurs inscrits dans quelque 46.000 bureaux de vote - ouverts jusqu'Ã  17H00 locales (14H00 GMT) - doivent
dÃ©partager un Luo, M. Odinga, et un Kalenjin, M. Ruto, deux autres importantes communautÃ©s du pays.  - Spectre des
violences -  Dans ce pays historiquement marquÃ© par le vote tribal, certains experts estiment que ce facteur pourrait
s'estomper cette annÃ©e face aux enjeux Ã©conomiques, tant la flambÃ©e du coÃ»t de la vie domine les esprits.  La
pandÃ©mie, puis la guerre en Ukraine, ont durement touchÃ© ce moteur Ã©conomique rÃ©gional, qui malgrÃ© une croissance
dynamique (7,5% en 2021) reste trÃ¨s corrompu et inÃ©galitaire.  "Nous voulons des emplois, des emplois, des emplois",
insistait samedi au meeting de M. Ruto Grace Kawira, journaliÃ¨re de 32 ans qui nettoie des maisons, lave des
vÃªtements. "Tout ce qui paie. Mais ce n'est pas tous les jours. Nous ne faisons que survivre."  William Ruto, qui s'Ã©rige
en dÃ©fenseur des "dÃ©brouillards", a martelÃ© ce week-end son ambition de "rÃ©duire le coÃ»t de la vie". Presque au mÃªme
moment, M. Odinga promettait de faire du Kenya "une Ã©conomie dynamique et mondiale", composÃ© d'une seule "grande
tribu".  Historiquement, la composante ethnique a nourri les conflits Ã©lectoraux, comme en 2007-2008 quand la
contestation des rÃ©sultats par M. Odinga avait conduit Ã  des affrontements inter-communautaires faisant plus de 1.100
morts. Quinze ans ont passÃ© depuis ces violences mais leur spectre continue de planer.  En 2017, des dizaines de
personnes Ã©taient mortes dans la rÃ©pression de manifestations, aprÃ¨s une nouvelle contestation par M. Odinga des
rÃ©sultats du vote - finalement annulÃ© par la Cour suprÃªme dans une dÃ©cision historique.  "Le Kenya vote, l'Afrique de
l'Est retient son souffle", titrait samedi The East African, pointant son rÃ´le clÃ© pour le commerce rÃ©gional.  Mais cet
hebdomadaire respectÃ© ajoutait que "le Kenya a fait de grandes enjambÃ©es dans son Ã©volution dÃ©mocratique, et est en
fait regardÃ© comme une dÃ©mocratie mature selon les standards rÃ©gionaux".  - Capitale alanguie -  En dehors de rares
incidents et d'un impressionnant flux de dÃ©sinformation sur les rÃ©seaux sociaux, la campagne fut paisible et les deux
favoris ont appelÃ© au calme. Quelque 150.000 officiers doivent cependant Ãªtre dÃ©ployÃ©s Ã  travers le pays.  Lundi, la vie
menait son cours normal Ã  Nairobi, mÃªme si la dynamique capitale semblait quelque peu alanguie, en raison notamment
de la fermeture des Ã©coles et du dÃ©part de nombreux Ã©lecteurs vers leur rÃ©gion d'origine.  Des sources diplomatiques ont
affirmÃ© Ã  l'AFP avoir bon espoir que le calme prÃ©vaudrait mardi mais ont insistÃ©, dans ce pays marquÃ© par la suspicion de
fraudes, sur l'enjeu de la rapiditÃ© dans la publication des rÃ©sultats.  La Commission Ã©lectorale, soumise Ã  une pression
extrÃªme et qui a dÃ» annuler lundi quatre scrutins locaux en raison notamment de problÃ¨mes d'impression des bulletins,
a jusqu'au 16 aoÃ»t pour dÃ©clarer les rÃ©sultats.  
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